
Olympic times 
Les Jeux olympiques d’Helsinki, 1952 :  

 Une hymne improvisée 

pour le Luxembourg  

Lorsque le Luxembour-

geois Josy Barthel rem-

porte le 1 500 mètres lors 

des Jeux Olympiques de 

1952, sa victoire est une 

telle surprise que la fanfa-

re n’a pas la partition de 

l’hymne luxembourgeois. 

Obligée d’improviser un 

rythme, elle fait fondre en 

larmes l’athlète. 

Guerre à 

l’autre bout 

du monde 

De 1950 à 

1953, rugit 

la guerre en 

Corée, l’un 

des pays 

participent 

aux J.O. en 

1952.   

Quand l’URSS s’invite au J.O. 
 

A cette époque, à l’internatio-

nal, on observe la période de 

la Guerre Froide et le début de 

la rivalité Est/Ouest. Le pou-

voir politique en place à cette 

époque est alors neutre face à 

cette Guerre. En effet, la Fin-

lande, cherchant à garder son 

indépendance, veut maintenir 

des liens avec son voisin so-

viétique et avec l’europe occi-

dentale, et les pays du nord. 

Ceux-ci étant dans des camps 

opposés. C’est pourquoi elle 

met en place cette politique 

neutraliste. Cependant, en 

voulant rester libre,  elle est 

contrainte de signer le Traité 

de Paris( de février 1947) cé-

der une portion de son territoi-

re à l’URSS. et doit alors payer 

de lourdes indemnités de guer-

re.   De plus, la Finlande refusera le Plan Marshall, programme améri-

cain d’aide économique, et légalisera donc le parti communiste. Enfin, 

en 1948, elle signe un traité d’amitié fino-soviétique,  mais aussi avec 

Moscou en 1950 un traité de sécurité réciproque et un accord commer-

cial. En 1952, sa dette de guerre ou plutôt de non-guerre est acquittée, 

et en 1955, elle récupère la péninsule de Porkkakala cédée à l’URSS 7 

ans plus tôt. 

Jusqu’en 1952 l’U.R.S.S. n’avait organisé que des spartakiades. Pour la 

première fois, Elle arrive au J.O. en 1952 en pleine guerre froide.  

Sources: http://www.larousse.fr/encyclopedie/pays/Finlande/119533 

http://www.popnsport.com/actus/95580/100-histoires-bizarres-des-jeux-olympiques/  
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Pourquoi Helsinki ?  

 

En général, les villes déposent des can-

didatures auprès du Comité international 

olympique. A cette époque, si l’on rete-

nait les Etats-Unis, on peut pertinem-

ment dire que l’URSS ne s’y serait pas 

jointe. C’est pourquoi la candidature 

d’Helsinki a été retenue puisque que c’et 

une ville neutre, qui n’a pas choisi son 

camps. De  plus, c’est en 52 que l’URSS 

décide de s’inscrire et intégrer les JO. 

Or à cette période c’est la guerre froide. 

Si l’URSS avait été choisi, on peut ima-

giner qu’elle s’en serait servi pour conti-

nuer une guerre non plus dans les tran-

chées, mais plutôt, sportive, culturelle, 

politique, ou social encore. Enfin, d’au-

tres candidatures avaient été proposées 

comme Amsterdam, Minneapolis, et Los 

Angeles. Cependant, Amsterdam avait 

accepté le plan Marchal, Los Angeles et 

Minneapolis quant à eux, sont aux Etats

-Unis, par conséquent ce ne serait pas 

des villes politiquement neutres 

Quelles transformations pour la ville ?  
 

Deux villages olympiques ont été créés pour pallier les ten-

sions entre les délégations de l’URSS et Israël et des Etats-

Unis, cela marque la séparation entre pays de l’Est et de 

l’Ouest. A l’est, nous avions l’URSS et l’Israël, et à l’Ouest, 

nous avions les Usa et le reste des participants des autres 

pays. 

De plus, afin d’accueillir les milliers de sportif, des aménage-

ments tant au niveau sportif que cérémonial furent construits. 

Cependant, ces infrastructures ont pour beaucoup été cons-

truites en 1940 et quelques années avant puisqu’Helsinki était 

censé accueillir les Jeux Olympique de 1940 qui ont été annu-

lés en raison de la seconde guerre mondiale. Il y a donc : 

 -  le Stade Olympique pouvant accueillir 70 000 person-

nes en tribunes (cérémonies, athlétisme, football, sports de 

démonstration) 

 -  le stade nautique pouvant accueillir 12 000 personnes 

(water-polo, natation, plongeon) 

 -  le Vélodrome (cyclisme sur piste, hockey sur gazon) 

 -  les salles d’exhibition (gymnastique, lutte, boxe, halté-

rophilie, basket-ball) 

 -  centre nautique (aviron, canoë-kayak) 

 -  le westend tennis hall (escrime) 

 -  le centre de tir 

 -  l’aménagement de Harmaja (voile) 

 -  le centre équestre 
 -  l’aménagement de Hämeenlinna (pentathlon moderne) 

Source:  canalblog 
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Carte des participants au J.O . 1952 

Source: http://t1.gstatic.com/images?q=tbn:ANd9GcS9eHo1ALTnKX6OOXqIN66m_yYdHiTws6bv2IkfEcIRng285b0w  

http://olympic.ca/fr/equipe-canada/jeux/helsinki-1952-2 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Jeux_olympiques_d%27%C3%A9t%C3%A9_de_1952  

 

Equitation 

 

Les JO choisissent d’intégrer la mixité dans l’épreuve d’équita-

tion c'est-à-dire, que maintenant, les filles peuvent participer et 

concourir aux côtés des hommes dans le cadre d’épreuves 

mixtes. Lis Hartel, d’origine danoise, fait alors parti des pre-

mières participantes. Cependant, cette jeune danoise victime 

de poliomyélite (paralysie des genoux), ayant besoin d’aide 

pour monter et descendre du cheval, ne l’a pas empêchée de 

décrocher la médaille d’argent.  

Aviron 
 

En 1924, Bill Havens avait été choisi 
pour représenter les États-Unis en avi-
ron (sport) dans le huit avec barreur, 
mais il refusa afin de demeurer près 
de son épouse enceinte de leur pre-
mier enfant. Vingt-huit ans plus tard, 
en 1956, l’enfant en question, Frank 
Havens remporte la médaille d'or dans 
le 10 000 m en canoë monoplace. 

Aucun sport n’est rajouté par rapport à 1936. Il y a alors l’athlétisme, l’aviron, le basket-ball, la boxe, le ca-

noë-kayak, le cyclisme, l’équitation, l’escrime, le football, la gymnastique, l’haltérophilie, le hockey sur ga-

zon, la lutte, le pentathlon moderne, la natation, le plongeon, le water-polo, le tir et enfin la voile. Cependant, 

le handball et le polo sont supprimés lors de ces JO. 
 

Et le sport alors ? 
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http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Bill_Havens&action=edit&redlink=1
http://fr.wikipedia.org/wiki/Aviron_%28sport%29
http://fr.wikipedia.org/wiki/Aviron_%28sport%29
http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Frank_Havens&action=edit&redlink=1
http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Frank_Havens&action=edit&redlink=1


Gagnant des 

Jo 1952: 

 

1er: Etat-Unis 

2 e m e : 

U.R.S.S. 

3eme: Hongrie 

 

D e r n i è r e : 

Egypte 

Source: http://www.recordsdunet.com/blog/tag/jean-boiteux/ 

http://www.recordsdunet.com/records-du-monde/sports/natation/400m-nage-libre-hommes.html 

http://www.larousse.fr/encyclopedie/personnage/Z%E1topek/150511 

Emil Zatopek 

 
Surnommé la locomotive hu-

maine, ce grand coureur de 

fond tchécoslovaque, grima-

çant en course et avec une 

foulée peu harmonieuse, s'il-

lustre sur plusieurs distan-

ces. Aux Jeux de Londres 

(1948), il remporte son premier titre (sur 10 000 m), 

laissant échapper de peu celui du 5 000 m. En 1951, 

le 29 septembre, à Stara Boleslav, il est le premier à 

courir plus de 20 km (20,052 km) dans l'heure. Aux 

jeux Olympiques d'Helsinki, en 1952 il est au sommet 

de son art. L'arrivée du Tchèque, grimaçant, suivi 

comme son ombre par son éternel second Mimoun, 

tous les deux débouchant du dernier virage de la fina-

le du 5 000 m, devant l'Allemand Schade et le Britan-

nique Chataway, qui va s'effondrer en heurtant la lice, 

constitue l'image emblématique de ces Jeux et l'un 

des sommets de l'histoire des jeux Olympiques. Zato-

pek réalise alors un exploit encore inégalé en s'adju-

geant les trois titres du fond, en battant chaque fois le 

record olympique : en plus du 5 000 m (en 14 min 6 '' 

6), il remporte le 10 000 m (en 29 min 17 ''), auxquels 

il ajoute l’obtention d’une troisième médaille d'or lors 

son premier marathon (en 2 h 23 min 3 ''). Il réussit un 

triplé unique dans l'histoire olympique. 

Jean Boiteux 

 
Nageur français (Marseille 1933-Bordeaux 

2010), il avait 19 ans lorsqu’il fut le premier 

français médaillé d’or en natation. Il fut cham-

pion olympique du 400 m nage libre en 1952 

dans le temps de 4 minutes 30 '' 70'. Il fut pen-

dant plus de 50 ans l'unique champion olympi-

que masculin français en natation, avant la 

victoire d'Alain Bernard sur 100 m aux Jeux 

de Pékin en 2008. Il est devenu un emblème 

de la natation girondine. Pour la petite infor-

mation, il décédé 

brutalement, en avril 

2010, en tombant 

d'un arbre dans son 

jardin. Il sciait une 

branche quand il a 

chuté. 

Et pour l’anecdote : 

L'image de son père 

(avec son béret) sur 

le bord du bassin sautant dans la piscine pour 

féliciter son fils lors des Jeux Olympiques 

d'été de 1952 à Helsinki alors que tous les 

concurrents n'étaient pas encore arrivés- ce 

qui avait failli le disqualifier - a fait le tour du 

monde! 

 

 

 

 

 
Les Jeux Olympi-

ques de 1952 

marquen t  un 

grand tournant de 

cette guerre froide 

tant au niveau 

idéologique qu’au 

niveau géopoliti-

que. Helsinki est 

choisie pour sa neutralité face à la guerre froide. Ces JO sont les premiers d’un mon-

de bipolaire. Dans ces JO, gagner aspire à un enjeu idéologique entre les deux gran-

des puissances, l’Amérique et l’URSS.  Pour cela, ils vont médiatiser leurs champions 

emblématiques, comme Emil Zatopek, forcé à courir pour l’URSS. C’est ainsi que ces 

JO resteront en mémoire.  
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